Equipe ERMEL 

(Henri-Claude Argaud – Jacques Douaire)
Proposition de contribution pour l’atelier 3 : Conception – utilisation de ressources et formation des enseignants 
1. Présentation de la recherche

L’équipe « Ressources en mathématiques pour l’école et le collège » (ERME)L
 conduit actuellement une recherche dont le but est d’analyser les compétences spatiales et géométriques que les élèves de l’école primaire, principalement au cycle 2, peuvent construire par l’utilisation conjointe de différents environnements notamment des logiciels de géométrie. 

Cette recherche aboutira notamment à la rédaction d’un ouvrage pour les formateurs et pour les enseignants du premier degré. Cet ouvrage, comme les précédents de l’équipe dans la même collection, comportera :

- une analyse du savoir géométrique (problèmes, procédures, propriétés, représentations langagières et symboliques…) accessible à ce niveau ainsi qu’une explicitation des enjeux des apprentissages et des problématiques de l’enseignement dans ce domaine.

- une organisation de l’étude des notions spatiales et géométriques, ainsi que la description d’un ensemble de situations didactiques expérimentées qui recouvrent le champ concerné.

2. Quel lien entre l’élaboration ou l’appropriation de ressources et la formation continue des enseignants ?
Nos propositions privilégient notamment le rôle de la résolution de problèmes et la prise en compte des connaissances et des procédures des élèves, assez peu présents dans un enseignement souvent réduit à celui du vocabulaire et de tracés. Le rôle de la FI et la FC est important pour favoriser une évolution de ces pratiques. 

D’une part, pour s’approprier ce dispositifs, et pouvoir mettre en place telle situation ou progression. En particulier des formations en alternance (stages filés des PE2, formation des T1, stages de formation continue avec reprise, animations en circonscription…), favorisent l’étude préalable de certaines de ces situations, puis leur mise en œuvre par ces enseignants dans leurs propres classes, suivie d’une analyse des choix effectués et de leurs effets. 
D’autre part pour que la FI ou la FC permettent aux enseignants de faire évoluer leurs pratiques, des formes de travail diverses sur une situation (par exemple en ne fournissant aux stagiaires que l’énoncé du problème et en  leur proposant de produire une analyse a priori, ou de développer des possibilités de différenciation à partir d’un scénario résumé…), constituent un support, non seulement, pour une appropriation de ces situations mais aussi pour l’acquisition de concepts ou d’éléments méthodologiques qui ne s’appliquent pas seulement au champ géométrique.

3. Les questions posées par l’appropriation par les enseignants des ressources 

Les difficultés liées à cette appropriation peuvent varier en fonction du public visé (expérience professionnelle, conception de l’enseignement des mathématiques, rapport aux TICE…), du contenu mathématique. Mais elles sont aussi liées au produit lui même (par exemple la difficulté à « entrer » dans certaines situations préalablement à leur essai…) et aux différences que ce dispositif présente avec certains manuels ou fichiers fréquemment utilisés. Plus fondamentalement une des difficultés principales tient aux limites du rapport aux mathématiques des enseignants du premier degré.

Mais les besoins sont en partie différents selon que le public soit constitué par des stagiaires en FI (assurant une journée de classe par semaine), par des titulaires débutants, par des enseignants plus expérimentés, (dégagés notamment des questions relatives à la gestion de la classe). 

Nous nous sommes interrogés sur certaines des questions posées par cette appropriation, notamment sur :

· la gestion des mises en commun par les enseignants débutants utilisant des dispositifs issus d’une de nos recherches. 

· la formation initiale autour du thème des « solides ». 

·  les problèmes posés par la mise en œuvre de situations de géométrie, décrites dans nos dispositifs
, par des enseignants débutants : quel apport complémentaire de formation est nécessaire ? 
. Nous nous proposons de développer plus particulièrement cette question dans la cadre d’une présentation orale des travaux de l’équipe.
4- L’effet de la participation à un groupe de recherche et d’élaboration de ressources au métier de formateur…

Les effets sont « innombrables » : 

· connaissance plus approfondie des enjeux de l’enseignement des mathématiques (notions, évolution historique…), de par les objets de recherche étudiés

· repérage des potentialités, compétences et difficultés… des élèves (liées aux expérimentations fréquentes, aux analyses des productions), 

· cohérence de choix didactiques, recours à des concepts et des outils d’analyse fréquemment éprouvés,
· appréhension des tâches du maître par la pratique,  
· exigence de clarté crée par la rédaction d’ouvrages de valorisation de recherches 

· conditions d’un travail en équipe portant un projet commun  à long terme et débattant des résultats et perspectives…
· …
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